
 Texte : Malala Yousafzai, Moi, Malala, 2013 

 

Née en 1997, au Pakistan, Malala Yousafzai a aujourd’hui 24 ans. Elle se 

bat pour le droit à la scolarisation des filles. Victime d’un attentat en 2012 

qui a failli lui couter la vie, elle sera soignée en Angleterre. Elle publie le 

récit de son histoire en 2013. Malala obtient le prix Nobel de la paix en 

2014, à l’âge de 17 ans.  

 

 

Quand j'étais au village, toutefois, je menais la vie d'une paysanne. Le matin, je me levais 

au chant du coq ou quand j'entendais cliqueter la vaisselle, alors qu'en bas les femmes préparaient 

le petit déjeuner pour les hommes. A ce moment-là, tous les enfants sortaient de la maison pour 

accueillir le jour. Nous mangions du miel directement tiré de la ruche et des prunes vertes 

saupoudrées de sel. Aucun de nous n'avait ni jouets ni livres, alors nous jouions à la marelle et au 5 

cricket dans une vallée. L'après-midi, les garçons pêchaient et nous, les filles, descendions au bord 

de l'eau pour nous livrer à notre jeu favori : le mariage. Nous choisissions une mariée et nous la 

préparions pour la cérémonie. Nous l'enveloppions de bracelets et de colliers et nous lui peignions 

le visage avec du maquillage et les mains avec du henné. Une fois qu'elle était prête à être remise 

au marié, elle faisait semblant de pleurer et nous lui caressions les cheveux en lui disant de ne pas 10 

s'inquiéter. Quelquefois, nous roulions à terre à force de rire. 

Mais la vie des femmes de la montagne n'était pas facile. Il n'y avait pas de boutiques à 

proprement parler, pas d'universités, pas d'hôpitaux ni de docteurs femmes, pas d'eau potable ni 

d'électricité fournies par le gouvernement. Un grand nombre d'hommes étaient partis loin, très loin, 

travailler sur les chantiers des routes ou dans les mines. Ils envoyaient de l'argent quand ils le 15 

pouvaient. Parfois, ils ne revenaient pas. Les femmes des villages aussi devaient se couvrir le visage 

chaque fois qu'elles sortaient de chez elles. Elles n'avaient pas le droit de rencontrer d'hommes qui 

n'étaient pas de proches parents ni de leur parler. Aucune ne savait lire. Ma mère elle-même, qui 

avait grandi au village, ne savait pas lire. Il n'est pas inhabituel, pour les femmes de mon pays, 

d'être analphabète, mais la voir, elle, une femme fière et intelligente, s'escrimer à déchiffrer les prix 20 

au bazar me faisait souffrir en silence, et elle aussi, je pense. 

Beaucoup des filles du village — y compris la plupart de mes cousines — n'allaient pas à 

l'école. Certains pères considèrent même leurs filles comme des membres négligeables de leur 

famille puisqu'elles seront mariées très jeunes et iront vivre avec leur belle-famille. « Pourquoi 

envoyer une fille à l'école ? disent sa souvent les hommes. Elle n'a pas besoin d'être instruite pour 25 

tenir une maison ! » 

Je n'ai jamais répliqué à mes aînés. Dans notre culture, on ne doit jamais leur manquer de 

respect, même s'ils ont tort. Mais quand je voyais à quel point la vie de ces femmes était dure, 

j'étais perplexe et attristée. Pourquoi les femmes étaient-elles traitées aussi mal dans notre pays ? 

 

 



PISTES D’EXPLOITATION PÉDAGOGIQUE 

COMPRENDRE 

1. Pourquoi les filles jouent-elles au mariage alors que les garçons vont à la pêche ?  

2. Comment expliquez-vous le passage des pleurs au rire à la fin du premier paragraphe ? 

3. « la vie des femmes de la montagne n'était pas facile » (l.13) : quelles sont les difficultés 

évoquées par l’auteure ? Laquelle lui semble-t-elle la plus insupportable ? 

4. Pourquoi l’auteure voit-elle en sa mère une « « femme fière et intelligente » ? 

5. Que cherche à mettre en évidence Malala concernant la place respective des garçons et des 

filles dans la société ? 

6. Qu’est-ce qui vous semble le plus révoltant dans cet extrait ?  

 

SE DOCUMENTER 

1. Faites une recherche sur l’auteure du texte, Malala Yousafzai. 

2. Renseignez-vous sur d’autres femmes qui ont obtenu le prix Nobel de la paix. 

3. Effectuez une recherche sur l’accès des filles aux études dans le monde. 

 

DÉBATTRE 

1. Ce témoignage trouve-t-il, selon vous, un écho en France aujourd’hui ? 

2. Les études sont-t-elles, selon vous, la clé de l’émancipation des femmes ? 

3. Pensez-vous que les femmes doivent se battre encore aujourd’hui pour être considérées 

comme les égales des hommes ? 

 

CRÉER 

1. Quel est le défi majeur que doivent relever les femmes de nos jours ? Conduisez une série 

d’interviews à ce sujet parmi vos camarades, vos proches, vos professeurs, hommes et 

femmes. 

2. Imaginez l’affiche qui pourrait faire connaître les violences subies par les femmes dans le 

monde. 


